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Document 1 : enluminure représentant 

Haroun al-Rachid jeune avec ses armes. 

Enluminure persane, manuscrit des milles et 

une nuits, XVIe siècle. 

Document 2 : chronologie indicative  

765 : naissance de Haroun al-Rachid 

786 : suite à l’assassinat de son frère, 

Haroun al-Rachid devient calife. 

791-809 : Haroun attaque de très 

nombreuses fois les  territoires à la 

frontière entre son empire et  l’empire 

byzantin. 

798 : Haroun al-Rachid accepte 70 000 

nomismata de la part de l’impératrice 

Irène pour interrompre ses attaques 

contre l’empire byzantin 

801-806 : Echanges plusieurs ambassades 

avec l’empereur Charlemagne 

809 : mort d’Haroun al-Rachid 

 

Document 3 : carte de l’empire 

Abbasside, au temps du calife Haroun al-

Rachid (lelivrescolaire.fr) 



 

 

 
Document 4 : bilan du règne du calife Haroun al-Rachid  

“Voilà que mon coeur saigne à cette nouvelle! Notre calife, Haroun al-Rachid— qu’il soit 

protégé par Allah- a quitté cette terre pour rejoindre Allah et son Prophète. Double 

disparition que celle du « Bien guidé» et de ma jeunesse à ses côtés. Je n’avais pas 

atteint ma quinzième année lorsque je suis entrée au service du palais à Bagdad comme 

esclave. Rachid était encore un jeune homme, fils du calife Al Madhi et d’une esclave. 

Quel bonheur ce fut le jour où notre calife eut son premier fils d’une esclave, puis quand 

sa femme légitime, Zubayda, lui donna un autre fils. Haroun al-Rachid, guidé par Allah le 

Miséricordieux, n’a pas écarté de la succession l’un de ses fils au profit d’un autre. Sage 

décision d’un calife qui est aussi un père! 

Haroun al Rachid — qu’Allah le protège! – sera accueilli au paradis car il a réalisé toutes 

les obligations de notre foi. Il s’est acquitté du pèlerinage à La Mecque : Ó ville sainte 

parmi toutes ! Il est connu au-delà des mers, jusqu’aux territoires du Couchant, où vit un 

empereur du nom de Charlemagne. Celui-ci a reçu des cadeaux somptueux de notre calife 

et l’assurance que les infidèles, qui se disent chrétiens, seront traités avec bienveillance 

en terre d’islam. 

Mais à cette heure, comment ne pas haïr ces autres peuples aux frontières, traîtres et 

infidèles, qui ont tué notre chef vénéré ! Les Roumis (= les Chrétiens) de Constantinople” 

ont attaqué si souvent notre calife et notre foi que je ne me souviens plus combien notre 

glorieux calife a dû livrer de batailles pour finalement s’emparer des îles en 

Méditerranée. 

Les poètes chantent déjà la gloire de notre calife. De Bagdad partent déjà, avec les 

mille caravanes qui traversent le Tigre, tous les récits : ils vont rejoindre les contrées 

lointaines du Levant et du Couchant. Tant d’hommes de sciences sont venus chercher 

protection et récompense au service du calife! Tant d’autres arrivent encore dans la 

“Maison de la Sagesse”, cette Académie des sciences qui fait de Bagdad la capitale des 

Savoirs ! » 
Extrait adapté des "Mille et Une Nuits" 

 

Document 5 : Haroun al-Rachid correspond avec Charlemagne 

En 801, le calife de Bagdad, Haroun al-Rachid, envoya au roi des Francs un éléphant 

blanc, baptisé Aboulabas (les éléphants albinos, très rares, étaient considérés en Asie 

comme une manifestation divine). A cette occasion, les pèlerins chrétiens reçurent 

l’autorisation de se rendre à Jérusalem. Haroun al-Rachid envoya une seconde 

ambassade auprès de Charlemagne en 806, le roi des 

Francs recevant en cadeau une horloge à eau très 

élaborée. (d’après Wikipédia) 

 

 Document 6 : pièce d’un jeu d’échec 

représentant le calife Haroun al-

Rachid 
(https://histoireislamique.wordpress.com) 

 



 

 

 

DOSSIER IRENE 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Document 3 : l’apogée 

Lors des fêtes de Pâques 799, Irène organise une cérémonie de triomphe. (…) 

Elle fait la démonstration de sa puissance. Ce jour-là, le basileus se rend de son palais à 

l’église des Saints-Apôtres. ( …) Irène donne un lustre particulier à cette fête. (…) 

Irène, la basileus, est vêtue d’une tunique de soie de couleur pourpre à fils d’or enrichie 

de pierres précieuses et de perles. (…)Elle est sur un char d’or, incrusté d’ivoire, attelé 

à quatre chevaux blancs. A la queue et aux quatre pieds  de chaque animal sont attachés 

des rubans de soie. 

Irène montre aux Byzantins placés le long du chemin l’image vivante du basileus 

conduisant un char aussi éblouissant que le soleil et distribuant à la foule des pièces 

d’or. 

D’après Dominique BARBE Irène de Byzance, la femme empereur. Perrin, Paris 1990 

(p.316-317) 

Document 1 : monnaie du IXe siècle représentant 

l’impératrice Irène.  

Document 2 : chronologie 

Vers 752 : naissance à Athènes 

768 : Irène est mariée à 

l’empereur  de Constantinople, 

Léon IV 

770 : naissance de son fils 

Constantin 

780 : mort de l’empereur Léon IV : 

Irène est alors couronnée avec 

son fils Constantin VI. 

782 : Irène propose de marier son 

fils Constantin à la fille de 

Charlemagne : le projet n’aboutit 

pas. 

797 : Irène fait crever les yeux 

de son fils, Constantin VI, afin de 

gouverner seule, avec le titre de 

basileus. 

798 : pour arrêter les attaques 

répétées du calife Haroun al-

Rachid, Irène accepte de lui 

verser 2 fois pas an 70 000 

nomismata 

803 : mort d’Irène 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

Document 5 : un mariage impérial ! 

D’après la Chronique (810-815) byzantine de Théophane le Confesseur (vers 758- vers 

818), un projet de mariage aurait eu lieu entre Charlemagne, empereur romain 

d’Occident, et Irène, impératrice romaine d’Orient vers 801-802. Déjà en 782, un 

projet d’union avait été proposé par Irène à Charlemagne pour unir leurs enfants mais 

une crise religieuse dans l’Empire byzantin en 787 empêcha le mariage. 

En 801-802, des délégations sont envoyées par Charlemagne et le pape Léon à la cour 

byzantine afin de convaincre Irène. Mais une révolte à la cour byzantine et l’exil d’Irène 

met un terme aux négociations. Le but de cette union était d’établir la paix entre les 

deux empires avant de les réunir. 

 D’après The Empress Théophano. Byzantium and the West at the turn of the first millenium, éd. 

par A. Davids, Cambridge University Press, 2002, p. 104-105. 

 

 

Document 4 : Carte de la Méditerranée au début du IXe 

siècle. 



 

DOSSIER CHARLEMAGNE : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Document 4 : Le couronnement impérial de Charlemagne 

Le jour de Noël (de l’an 800) le pape Léon, de ses propres mains, couronna Charlemagne 

d’une très précieuse couronne. Alors les fidèles Romains, voyant combien il avait 

défendu et aimé la Sainte Eglise s’écrièrent d’une seule et pleine voix : « A Charles, très 

pieux et très auguste, couronné par Dieu, grand et pacifique empereur, vie et victoire ! » 

Ils répétèrent trois fois cette acclamation. Tout de suite après le pape Léon appliqua 

l’huile sainte sur le roi Charles et sur son fils Louis, ce même jour » 

D’après la notice biographique du pape Léon III extrait du Liber Pontificalis, 800. 

 

 

 

Document 1 : le denier de Charlemagne. Charlemagne crée 

une nouvelle monnaie en argent valable dans tout l’empire. 

Profil de Charlemagne avec l’inscription KAROLUS IMP(ERATOR) 

AUG(USTUS) M(AGNUS)  (= Charles Empereur Auguste le grand)  

Temple avec une croix et l’inscription 

 

 

 

Document 2 : chronologie 

742 : naissance à Noyons 

768 : mort de son père, Pépin le 

Bref : Charlemagne devient roi des 

Francs 

771 : mort de son frère Carloman, 

Charlemagne hérite de l’Aquitaine 

772-804 : guerre contre les 

Saxons 

774 : conquête de la Lombardie et 

premier voyage à Rome 

778 : expédition en Espagne 

790-800 : construction du palais 

d’Aix-la-Chapelle 

800 : couronnement impérial à 

Rome 

801-802 : Charlemagne envisage de 

se marier avec Irène, impératrice 

de Byzance. 

814 : mort de Charlemagne 

 

 

 



 

Document 3 : Vie de Charlemagne 

Fils ainé de Pépin le Bref et de Berthe au grand pied, Charlemagne était d’une large et 

robuste carrure et d’une taille élevée. Il avait de grands yeux vifs, le nez plus long que la 

moyenne, de beaux cheveux blancs, la physionnomie gaie et ouverte. Aussi donnait-il une 

forte impression d’autorité et de dignité. Il s’adonnait assidûment à l’équitation et à la 

chasse. Il aimait aussi les eaux thermales et s’y livrait au plaisir de la natation où il 

excellait. C’est ce qui l’amena à bâtir un palais à Aix-la-Chapelle et à y résider 

constamment dans les dernières années de sa vie. Quand il se baignait, outre ses fils, 

ses grands, ses amis, et même de temps à autre la foule de ses gardes du corps, étaient 

conviés à partager ses ébats : il arrivait qu’il y eut dans l’eau avec lui jusqu’à cent 

personnes. Il pratiqua avec la plus grande ferveur la religion chrétienne, dont il avait été 

instruit, dès sa plus tendre enfance. Aussi construisit-il à Aix-la-Chapelle une basilique 

d’une extrême beauté. 

D’après EGINHARD, Vie de Charlemagne, IXe siècle 

 

 

 

 

Doc. 5 

Document 6 : statuette 

représentant Charlemagne 

(musée du Louvre) 


